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COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
Le SYVADEC publie le 1er baromètre d’opinion 

« Les Corses et l’environnement »  
 

Dans le premier baromètre « Les Corses et l’environnement », le SYVADEC dresse un panorama 
du rapport des Corses à l’environnement, en particulier en matière de tri et réduction des 
déchets. L’objectif est à la fois d’adapter les politiques publiques de gestion des déchets et les 
campagnes de sensibilisation, et, de mesurer année après année, l’évolution des 
comportements vis-à-vis de l’environnement. 

À travers une vaste enquête de terrain menée dans toute l’île en octobre 2022, le nouveau 
baromètre annuel « Les Corses et l’environnement » initié par le SYVADEC, a permis aux 
résidents corses de s’exprimer sur de nombreux enjeux environnementaux :  

• leur perception du geste de tri dans la protection de l’environnement,  
• leur perception du service public de gestion des déchets,  
• leur niveau de connaissance des consignes de tri des déchets,  
• leur compréhension de la fiscalité des déchets,  
• les comportements qu’ils sont prêts à adopter ou adoptent déjà pour réduire leurs 

déchets et agir en faveur du développement durable,  
• etc. 

Le baromètre aide ainsi à comprendre où en sont les Corses en matière de prévention des 
déchets, de gaspillage, de tri, de comportements de consommation écoresponsables mais 
apporte aussi des éclairages sur les obstacles et leviers qui pourraient contribuer à les faire 
évoluer vers des pratiques plus vertueuses et responsables.  
 

Les 3 principales conclusions du Baromètre 2022 

Les résultats du Baromètre 2022 font apparaître trois grands enseignements concernant les 
opinions et pratiques des résidents en Corse : 

• une prise de conscience que les gestes individuels sont des moyens efficaces pour faire 
changer les choses de manière positive et protéger l’environnement ; 

• une méconnaissance des consignes et un geste de tri qui n’est pas encore automatique; 
• de bonnes pratiques en termes de réduction des déchets massivement adoptées. 

 

> L’action individuelle est perçue comme un levier efficace pour préserver l’environnement 

Les comportements du quotidien sont considérés par une majorité de Corses comme 
permettant d’agir individuellement sur la préservation de l’environnement.  
Ainsi, 66 % estiment qu’éviter le gaspillage est un moyen d’agir au quotidien (niveau national : 
65 % ; source : Obsoco 2020), alors que 62 % considèrent le tri des déchets comme un levier 
individuel (niveau national : 60 % ; source : Obsoco 2020). 
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L’adoption d’un mode de consommation responsable (95 %), la lutte contre le gaspillage 
alimentaire (90 %) et le tri des déchets (85 %) sont perçus comme des habitudes qui ont un 
effet efficace si elles sont partagées par le plus grand nombre de concitoyens.  

> Le geste de tri est moins systématique que sur le continent 

Le service semble souffrir d’un manque de confiance à l’égard de sa gestion des déchets. La 
croyance que tous les déchets sont enfouis est persistante et démobilise les usagers.  
72 % des Corses trient souvent ou systématiquement leurs déchets contre 91 % des Français 
(Source Obsoco 2020). 

Les jeunes Corses en particulier, ne se sont pas encore mis au tri : seulement 23 % des 18-24 
ans trient systématiquement leurs déchets. 
En outre, 60 % des Corses ne connaissent pas la moitié des consignes de tri.  
Ce score corrobore les performances sur le territoire, inférieures à la moyenne nationale. Pour 
autant, des axes de progression semblent se dégager : environ 30 % des Corses trient 
davantage depuis 2 ans, 48 % des Corses compostent leurs déchets alimentaires.  

Les usagers voient dans l’amélioration des points de collecte (accès, propreté, praticité) le 
principal moyen de les aider à trier davantage, de même qu’une meilleure information, 
notamment sur la certitude que les déchets sont recyclés.  

> Les enjeux environnementaux ont pénétré les pratiques de consommation  

Parmi les pratiques de consommation responsables les plus courantes, on trouve notamment 
les achats de produits d’occasion (70 %), la réparation de produits endommagés (88 %), le don 
ou la vente de vêtements usagés (90 %).  

Les pratiques de restauration durable hors domicile émergent : 48 % des Corses utilisent 
régulièrement une gourde et 28 % consomment des plats cuisinés à leur domicile.   

En revanche, l’achat de produits en vrac est encore très minoritaire : 13 % achètent 
régulièrement leurs produits ménagers en vrac, 14 % leurs produits secs, 11 % leurs 
cosmétiques. Ces pratiques souffrent très vraisemblablement de la relative faiblesse de l’offre 
et on peut s’attendre à ce qu’elles se développent avec l’augmentation progressive de celle-ci. 
C’est également une attente des Corses, qui voient les entreprises (70 %) et les distributeurs 
(69 %) comme principaux leviers pouvant agir en faveur de la réduction des déchets. 

On constate donc que les comportements les plus largement adoptés ont en commun d’avoir 
également un enjeu économique. Pourtant l’obstacle financier n’apparaît qu’en 4e position 
pour les Corses, derrière les sentiments de privation et de complication du quotidien, et les 
habitudes.  
Ainsi, la consommation responsable semble être perçue comme antagoniste à nos modes de 
vie actuels. Elle semble associée à une perte (de temps, de facilité, de plaisir) et à un coût 
(temps, complexité, argent).  

> Le souhait de payer le service des déchets en fonction de la quantité produite 

Les Corses souhaiteraient être facturés en fonction de la quantité de déchets qu’ils produisent 
(pour plus de 50 %). Ils veulent aussi que leur geste de tri soit reconnu. Ainsi, ils sont 41 % à 
souhaiter un avantage financier récompensant le tri et 37 % des pénalités financières 
sanctionnant les mauvais trieurs. 
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Perspectives 

Les enseignements de cette étude, qui sera renouvelée chaque année, serviront au SYVADEC 
et aux intercommunalités à adapter les politiques publiques de gestion des déchets ainsi que 
les campagnes de sensibilisation au tri et à la réduction des déchets au plus près des enjeux 
citoyens identifiés. 

Cela permettra de compléter et renforcer les dispositifs et services déjà mis en œuvre par le 
SYVADEC pour répondre aux préoccupations des Corses et les aider à réduire leurs déchets et 
adopter des comportements éco-responsables :  

• généralisation du compostage pour trier leurs déchets alimentaires à la source ; 
• déchetteries et recycleries mobiles de proximité pour trier leurs encombrants ; 
• réseau de bornes à textiles pour trier leurs vêtements usagés ; 
• actions pédagogiques dans les écoles, collèges, lycées et à l’Université pour sensibiliser 

au tri et au gaspillage dès le plus jeune âge ; 
• ateliers zéro déchet ; 
• site internet proposant un moteur de recherche pour savoir où jeter ses déchets, des 

éco-gestes et un annuaire des réparateurs . 
• campagnes de promotion du geste et des consignes de tri ; 
• accompagnement des intercommunalités dans la mise en place de la fiscalité incitative. 

 

Les données du baromètre « Les Corses et l’environnement » sont issues d’une enquête en 
face-à-face réalisée en Corse par GEM Junior Conseil, du 6 au 12 octobre 2022, auprès d’un 
échantillon de 499 personnes représentatif de la population corse âgée de plus de 18 ans. 

Les résultats complets du Baromètre « Les Corses et l’environnement » 2022 sont 
disponibles sur syvadec.fr / rubrique l’actu du SYVADEC.   
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